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Mes chers amis chasseur 

Amis des chasseurs 

L'année 2021 s'achève non sans avoir été mouvementée pas toutes ces 
contraintes sanitaires, que nous avons cependant, souvent avec méfian-
ce, acceptées. Rien n'est fini, pour cause, La France fait face à l'une des 
plus grosses vagues de coronavirus et cela bien avant que le variant 
Omicron plus transmissible ne se répande. Nous allons être confrontés 
dans les semaines et mois qui viennent à de nouvelles restrictions sani-
taires. Soyons prêts à les assumer. On ne s'y habituera pas, même à cet-
te cinquième vague qui nous rattrape rapidement. Quoi que l'on puisse 
penser ou croire, il est important que nous soyons protégés contre cette 
vague déferlante, seule une vaccination à grande échelle nous protège-
ra les uns des autres, bien que ce ne soit pas une vérité absolue. Ceci 
n'engage que moi bien entendu... deux mots pour tout résumer : PRO-
TÉGEZ VOUS ! 

Je souhaite présenter une nouvelle fois toutes mes plus sincères condo-
léances à la mémoire de nos amis chasseurs qui nous ont quittés cette 
année, particulièrement ces dernières semaines. Ces quelques mots 
pour témoigner ma profonde compassion et tout mon soutien dans ces 
moments difficiles, aux membres des familles de MIAS Claude, ancien 
du 16e BCP, et du Colonel LAURENT Robert, ancien Président fédéral. 

Je remercie très sincèrement tous les membres du Conseil fédéral pour 
m'avoir accordé leur confiance en renouvelant mon élection au poste de 
Président. Je salue et félicite les membres sortants réélus et adresse la 
bienvenue aux quatre nouveaux membres de ce conseil fédéral, qui 
viennent d'être élus à l'assemblée générale du 19 novembre 2021. 

Chers amis, La période des fêtes est particulièrement propice à l'évoca-
tion des souvenirs que nous partageons et que l'éloignement rend enco-
re plus précieux. 

Réchauffons nos cœurs et apportons la joie autour de nous. Les mem-
bres du conseil fédéral se joignent à moi pour vous souhaiter des fêtes 
de fin d'année et une Bonne Année 2022 ! 

Prenez soins de vous. 
Mes amitiés chasseur 
 
René Watrin 
Président national 
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IN MEMORIAM 

FEDERATION 

Dates à retenir  :  

05.12.2021 - Journée nationale d'hommage aux "Morts pour la France" pendant la guerre d'Algérie et 
les combats du Maroc et de la Tunisie. 
210 
 
10.12.2021 - AG Extraordinaire FNAC à 10h30, Salon 1, pavillon de la Reine, Château de Vincennes.  

PASSE SANITAIRE OBLIGATOIRE 

Nous avons appris le décès le 27 novembre de notre camarade  

Claude MIAS 

Les obsèques ont eu lieu le vendredi 3 décembre 2021,  

À Colombes (92)  

Présence de :  

 d’un lieutenant et la garde du fanion du 16e BCP 

 6 drapeaux associatifs 

 Samuel DUMONTIER avec le fanion la FNAC 

 

Lire  en page 5  
 

Témoignages : Souvenirs du Sergent Claude MIAS  
 

DE COLOMBES A LA VICTOIRE : Il y a cinquante ans,  c'était hier ! 
Écrit en 1995  



Page  3 Décembre 2021  

L’Amicale du 13e BCA perd son fidèle ami, dernier survivant des 
combats du Roc Noir, Roland SUTY 
 
Roland SUTY nous a quitté la semaine dernière à l’âge de 95 ans. L’Amicale des 
anciens du 13e BCA rend ici un dernier hommage à un grand et valeureux combat-
tant qui a donné plus de 22 ans à la Patrie et qui reste un exemple pour nous tous. 
Etats de service : 
Engagé au 13e BCA pour la durée de la 2e guerre mondiale en 1944 après servi 
dans les forces françaises de l’intérieur ; 
Participe aux combats du Roc Noir en hiver 1944-1945 ; prise du col du petit Saint

-Bernard en mars 1945 au prix de 19 morts et 31 blessés dans les 2 sections engagées dont celle du 
lieutenant DESSERTAUX ; 
Participe à l’occupation en Autriche de 1945 à 1947 ; 
Rejoint l’Indochine avec le 110e régiment d’infanterie au sein de la compagnie du capitaine DES-
SERTAUX où il est blessé par éclats de grenade en mars 1947 ; 
Rejoint le 13e BCA en Autriche de 1950 à 1952 ; 
Repart en Indochine de 1952 à 1954 à la compagnie de quartier général ; 
Est affecté en Afrique du Nord de 1954 à 1962 (10e BCP, 3e RT, état-major de la 19e division) ; 
Revient en France pour servir au 6e BCA de Grenoble puis l’état-major de la subdivision de l’Isère 
de 1962 à 1965 ; 
Fait valoir ses droits à la retraite de l’Armée au grade d’adjudant-chef. 

Roland SUTY est titulaire de : 
   La croix de Chevalier de la Légion d’honneur, 

La médaille militaire, 
La croix d’officier de l’ordre national du Mérite, 
La croix de guerre 1940-1945 avec une citation à l’ordre de la demi-brigade, 
La croix de guerre des T.O.E. avec une citation à l’ordre de la division, 
La croix de la valeur militaire avec une citation à l’ordre de la brigade, 
La croix du combattant volontaire 1939-1945, 
La croix du combattant volontaire pour l’Indochine et l’Afrique du Nord, 
La croix du combattant volontaire dans la résistance, 
La croix du combattant, 
La médaille d’outre-mer, 
La médaille de reconnaissance de la Nation avec barrettes « 1939-1945 », « Indochine », « Afrique du 
Nord ». 

Toujours fidèle et grand défenseur des valeurs patriotiques qui nous guident, Roland a toujours par-
ticipé aux activités de l’Amicale lors des commémorations ; il aimait se joindre à nous tous les ans à 
l’hommage du 13e BCA aux combattants du Roc Noir en racontant lui-même les récits auprès des plus 
jeunes. 
Il mérite bien cet hommage et nous nous de-
vons de suivre sa trace, exemple qu’il fut pour 
nous tous. 
 
L’Amicale des anciens du 13e BCA assure sa 
famille de toutes ses pensées, notamment son 
petit-fils Cyrille qui a toujours soutenu son 
grand-père. 
 
Roland, repose en paix, tu l’as bien mérité ! 
 
Le Président de l’Amicale des anciens du 13e 

BCA 
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Nous avons appris tardivement le décès de 
 

Monsieur Léon LEULIET  

dit « Lucien » 
 
 

Ancien combattant et président de la 16e compagnie des Chasseurs Alpins 
 

survenu à Coyecques, le jeudi 11 novembre 2021, dans sa 91e année. 
 

Ses funérailles religieuses se sont déroulées le mercredi 17 novembre 2021. 

Il a été inhumé dans le caveau familial au cimetière de Blériot-Plage (62). 
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Témoignages : Souvenirs du Sergent Claude MIAS  
 

DE COLOMBES A LA VICTOIRE : Il y a cinquante ans,  c'était hier !  

Aussi, avons-nous, un peu, forcé le destin. Un premier grou-
pe est parti vers les Commandos d'Afrique du Colonel BOU-
VET, un autre à la Brigade "Alsace-Lorraine" du Colonel 
BERGER (MALRAUX), au moment de la Campagne d'Alsa-
ce de la 1ère Armée du Général de Lattre de Tassigny.  
 
Le mien a quitté la Caserne Dupleix, avec 3 jours de vivres, 
pour se diriger sur la 1ère Demi-Brigade de Chasseurs de 
Lorraine du Colonel POCHARD, pendant la Campagne de 
Lorraine de la 5e Armée US du Général PATTON, au sein du 
"Corps d'Armée fantôme" du Général WALKER, le 20e CA-
US.  
 
Le reste du Bataillon a rejoint le front de l'Atlantique, dans 
le cadre du Détachement d'Armée de l'Atlantique du Géné-
ral DE LARMINAT, devant les poches de Royan, La Rochel-
le et Pointe de Grave. C'est ainsi qu'éclata dans plusieurs 
directions le Bataillon de Marche 12/22.  
 
Mais bien que dispersés, ses éléments allèrent tous, avec le 
même esprit, vers un seul but : la Victoire. 
 
 

Période de guerre, la France était occupée, la vie était difficile pour la grande majorité de nos compa-
triotes. Heureusement, il restait l'espoir et beaucoup d'exaltation patriotique, notamment chez les 
jeunes. 
 
C'est ainsi, qu'après un scoutisme semi clandestin (interdit par l'occupant) et une participation aux 
équipes d'urgence de la Croix Rouge lors des bombardements, je me suis dirigé tout naturellement 
vers un Groupe FFI de Colombes, du mouvement MNPGD, dirigé par le Commandant FAVART, dit 
"Roger-Colombes", ce qui m'a permis de prendre part à la libération de Paris et de Colombes. Mais la 
tâche n'était pas terminée pour autant. 
 
Après une démarche infructueuse en direction de la 2e DB du Général Leclerc, j'ai rejoint, début sep-
tembre 1944, avec une quarantaine de camarades FFI, dont CLOUET, DECAN, ENTRINGER, 
MOUTTET et bien d'autres, une unité FFI en formation : le Bataillon 12/22 "LIBERTE", au château 
de Madrid, à l'orée du Bois de Boulogne, à Neuilly. Ce Bataillon du Mouvement MNPGD était com-
mandé par le Colonel PATRICE (PELAT) et le Commandant CHAMPARNEAU. Il était composé de 
volontaires issus des FFI de la région parisienne. 

En ce qui me concerne, j'étais devenu chasseur à pied, à la 1ère Demi-brigade, qui se composait des 8e  
BCP du Commandant PUGLIESI-CONTI, 16e  BCP du Commandant AUBRY et 30e  BCP du Com-
mandant DU PAVILLON. Incorporé au 16 (mais détaché au 8 pendant une certaine période), je me 
suis fondu, avec notre groupe de Parisiens, dans le noyau de base du Bataillon, composé de maqui-
sards de l'Aube.  

Sergent MIAS à 20 ans en 1947  
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Un défilé de 300 chasseurs et de 300 GI's est improvisé dans le centre-ville sous les acclamations des 
Messins pour marquer la libération. Les forts tomberont les uns après les autres aux mains des Amé-
ricains, après de furieux combats. Le fort Jeanne d'Arc ne capitulera qu'à la mi-décembre 1944 seule-
ment.  
 
Plus au Nord, à environ 80 km, la contre-offensive allemande, dite des Ardennes, se développait en 
direction de Bastogne. La nuit de Noël a été troublée par des éclatements d'obus et le ler janvier la 
mitraillade de pièces d'artillerie par l'aviation allemande fut suivie d'un combat aérien. Le fort St 
Quentin brûlait.  

Sergent MIAS en tenue de combat 
en 1945 

Nous montons en soutien à Fort-Moselle, puis nous partons à Marange, 
en position. Retour impromptu à Metz, pour participer à une revue et à 
un défilé devant les généraux De Gaulle, Giraud, Juin et Dody (ce der-
nier : Gouverneur Militaire de Metz) et Monsieur Diethelm, Ministre de 
la Guerre. 
 
Après cet intermède, nous montons sur Saint Avold, puis sur Freyming 
et Merlebach pour prendre possession des mines de charbon, avant un 
éventuel sabotage des allemands, en retraite. Pour cette mission, trois 
détachements furent formés. Celui du 16e BCP du Sous-Lieutenant 
QUINTRAND passe le premier, suivi par celui du 30e BCP et celui du 8e 
BCP. 
 
Avec les GI'S de la 80e DI-US, nous occupons Freyming et Merlebach. 
Nous déplorons hélas, la perte du médecin auxiliaire, tué à Merlebach, 
alors que l'ennemi occupe toujours Forbach et y restera jusqu'en mars 
1945. Suite à changement de secteur, nous sommes passés en revue par 
les généraux américains : PATTON, WALKER et français : KOELTZ et 
DODY, le 11 mars 1945 à Luxembourg (Grand-Duché). 
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En ce qui me concerne, je pénètre en Sarre avec le 8e BCP et la Sème DI.US, jusqu'à Merzig - trois 
blessés graves chez nous et un américain - attaque de harcèlement de notre cantonnement. Après cette 
mission, je retrouve mon 16e à Baumholder où nous participons au nettoyage de la région et faisons des 
prisonniers. Le Sergent THIBAUT a été blessé. Pendant que les Américains vont faire leur jonction 
avec les Russes, nous restons en Rhé-nanie, conformément aux ordres reçus, dans le but de former une 
nouvelle division : la 5e DB. Mais les combats cesseront avant. Le 8 Mai 1945, c'est la Victoire. 

Quelle a été notre vie pendant cette période ? Celle de tous les Combattants : progres-sions, coups 
durs, patrouilles, défense de positions, repos, changements de secteur, des joies, des peines, des mo-
ments de cafard, de peur, dont on parle rarement, mais aussi des instants exaltants, malgré la crain-
te des mines et des gardes statiques de nuit, seul à veiller sur la vie des copains qui dorment. A ce 
propos, je me souviens d'une nuit, sur les bords de la Nied gelée, dans mon "trou Gamelin" au FM, 
avoir été alerté par des craquements répétés et à force de fixation dans le noir, avoir cru discerner des 
ombres en mouvement, à l'abri des saules bordant la rivière.  

 
Puis, retour en position de soutien, à Vaudoncourt, où l'Aspirant DE SAULNAY est tué. Nous déplo-
rons également la mort du Sergent CLOUET, à Varize. Peu après, le Sous-Lieutenant QUINTRAND 
est tué avec deux chasseurs en franchissant la frontière allemande. 

Patrouille ennemie et risque de jets de grenades ? Faut-il effec-
tuer un tir d'interception, peut-être prématuré, ou observer en-
core ? Moments intenses d'anxiété, se terminant fort heureuse-
ment, dans le cas présent, par un constat risible : la glace cra-
quait suivant les variations de température. 
 
Il est vrai que l'hiver 1944/45 fut particulièrement rude, la neige 
dépassait 60 centimètres et le thermomètre marquait moins 15 
à moins 20° en Lorraine et en Alsace ; nous ne le savions pas, 
faute de thermomètre. Cette situation climatique difficile et les 
circonstances nous obligeaient un jour, à faire du café avec de la 
neige fondue dans le casque lourd, par manque d'eau. 
 
Il me reste en souvenir être resté 25 jours équipé, sans pouvoir 
me dévêtir, même la nuit, lors des périodes de repos sur la paille 
humide, afin de ne pas se laisser surprendre. 
 
Puis, vint le dégel et la boue, et d'autres problèmes. Une seule 
chose était immuable : les repas froids des "fameuses" rations. 
 
Au milieu de ces épreuves, une grande camaraderie, un partage 
fraternel, une amicale solidarité et une grande cohésion ré-
gnaient, sans doute engendrés par les joies, les peines, les efforts 
consentis ensemble et les risques encourus. De cette période 
subsistent des amitiés durables. 

Le Sergent MIAS en 1946 
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Puis vint la récompense, une sorte d'apothéose : le Défilé de la Victoire, du 18 Juin 1945, sur les Champs 
Elysées, à Paris, où chaque Unité Combattante était représentée.     
 
Hommage suprême, nous sommes passés sous l'Arc de Triomphe, comme nos Pères, les Poilus, en 1919. 
Ensuite, nous sommes allés porter le légendaire béret des Chasseurs sur les rives allemandes de la Moselle, 
en occupation, de Trèves à Coblence, en passant par Bern­kastel, Wittlich et Cochem, comme infanterie 
portée de la 5e DB du Général DE LANGLADE, ce qui m'a permis de retrouver trace de camarades du Ba­
taillon 12/22 "Liberté" à Diez­Oranienstein (près de Limbourg), incorporés au 46e RI. ­ Régiment de La 
Tour d'Auvergne (10e DI du Général BILLOTTE), qui tiendra garnison jusqu'en 1994, à Berlin et sera pro­
chainement recréé comme régiment de Réserve au Fort de Vincennes. La boucle était bouclée ! 
 
En ce cinquantenaire, chacun se remémore sa petite expérience personnelle et doit penser intensément à 
nos glorieux Morts pour que vive la France. C'est la noble tâche permanente du Souvenir Français. Rejoi­
gnez­nous, pour perpétuer leur souvenir.  
 

Claude MIAS 
Vice-Président du Comité de Colombes  

du Souvenir Français  

Sergent MIAS 1945-1946  

Sergent MIAS 1945  
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Bonjour, 
 
J'ai le plaisir de vous informer du programme de notre prochaine conférence, sur le thème 
"Présentation de l'Ecole de guerre", qui aura lieu : 
 
Mercredi 15 décembre 2021, à 20H00 en visioconférence , mais aussi en présentiel à l'amphithéâtre 
Sabatier (Ecole militaire, 1 place Joffre, Paris 7e), dans la limite de 20 participants. 
 
Depuis la fin du XIXe siècle, et la cruelle défaite de 1870, la place de cette école dans le cursus des of-
ficiers supérieurs est fondamentale. Outre l'organisation et les missions de l'Ecole de guerre, nous 
découvrirons notamment le processus de sélection, la physionomie d'une promotion composée de sta-
giaires français, internationaux, d'auditeurs libres civils et les formations ou exercices qui leurs sont 
proposés. Le conférencier évoquera également le cas de réservistes opérationnels sélectionnés pour 
suivre une partie du cursus de l'Ecole de guerre. 
 
Par le colonel (Gendarmerie) Fabrice ALLEGRI, cadre professeur à l'Ecole de guerre. Diplômé de 
l'ESM de Saint-Cyr, et de l'Ecole des officiers de la Gendarmerie de Melun, le COL ALLEGRI a no-
tamment commandé un escadron de gendarmerie mobile puis une compagnie de gendarmerie dépar-
tementale. Breveté de l'Ecole de guerre, il a été à la tête du groupement de gendarmerie départemen-
tale du Jura, jusqu'en 2020. 
 
 
1- Pour accéder à l'amphithéâtre, merci de répondre avant le 8 décembre 2021, à aorp@orange.fr, 
avec vos dates et lieu de naissance si vous venez pour la première fois. 
 
Attention une pièce d'identité est requise ; le permis de conduire, version papier, n'est plus accepté 
pour accéder à l'Ecole Militaire. Le port du masque est requis dans l'enceinte de l'Ecole militaire, y 
compris à l'extérieur. 
 
 
2- Pour la visioconférence vous trouverez les liens ci-dessous. 
Ouverture de la visioconférence à 19H45, pour un début de conférence à 20H00 Pour participer à la 
réunion Zoom, cliquer sur ce lien : 

https://us02web.zoom.us/j/82528795016 
 
Pour participer uniquement par téléphone (numéro non surtaxé) : 
Composer le 01 70 37 97 29, ou le 01 70 95 01 03, puis taper l'identifiant suivant, quand le serveur 
vocal le requiert : 825 2879 5016# 
 
 
CF(R) Pierre JAYR 
Président de l'AORP 
 
Association des officiers et réservistes de Paris et de la région parisienne 

A O R P  
Association des officiers et réservistes de Paris  

et de la région parisienne 
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Sauvons les tombes de Morts pour la France dans les  
cimetières communaux 

 

A l’occasion du 11 novembre 2021, Le Souvenir Français en partenariat avec de nombreuses 
associations mémorielle et d’anciens combattants, a lancé une pétition en ligne pour sauver 
les tombes de Morts pour la France dans les cimetières communaux.  
 
En France, tous les jours disparaissent des tombes familiales dans lesquelles sont inhumés 
des combattants « Morts pour la France », la durée de leur concession étant arrivée à échéan-
ce ou faisant l’objet d’une procédure de reprise (concession perpétuelle).  
 

 
Tombe de Jean et Georges Morere et Herman Clanet, trois combattants d’une même famille Morts pour la France 
à Neuilly-sur-Seine,rénovée depuis grâce à l’action du Souvenir Français (©Le Souvenir Français, 2020) 

 

Le Souvenir Français s’oppose à ces disparitions. Ces tombes sont en effet le croisement de 
trois mémoires : familiale, territoriale et nationale. La disparition d’une famille ne justifie 
pas de faire table-rase des deux autres mémoires. 
 
Afin de sensibiliser le plus grand nombre de nos concitoyens sur cette question, Le Souvenir 
Françaisa décidé de lancer une pétition en ligne adressée à Jacqueline Gourault, ministre de 
la Cohésion des territoires et des Relations avec les activités territoriales.  
 
La pétition a pour objectif de sensibiliser les maires et les élus à la valeur patrimoniale, his-
torique et mémorielle des tombes de Morts pour la France en proposant une politique simple 
et pragmatique de sauvegarde. A savoir, la conservation de la tombe in situ, si elle présente 
un caractère esthétique ou si le destin du combattant qui y est inhumé est exceptionnel ou la 
création d’une tombe de regroupement dans chaque cimetière afin d’y inhumer les restes des 
combattants et de leur famille dont la tombe est reprise.  
 
Signer cette pétition, c’est agir concrètement pour la sauvegarde des tombes de ceux qui se 
sont battus pour notre liberté, c’est agir contre l’oubli.  
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Rejoignez notre combat en signant la pétition en flashant le QR code : 
 

 

 

 

 

 

Attention, les dons sur la plateforme ne reviennent pas au Souvenir Français.  
 

Informations complémentaires : 
Maguelone Vahid, Chargée des partenariats et des commémorations  

Le Souvenir Français 
20, rue Eugène Flachat – 75017 Paris  

Mail : partenariats@souvenir-francais.fr 
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Commandes à adresser : 

F.N.A.C. Château de Vincennes 

Avenue de Paris - 94306 VINCENNES Cedex 

https://bleujonquille.fr  -  achats@bleujonquille.fr  

    Enveloppes et timbres : 
Lot de 5 :         7€50 
Lot de 10 :     15€00 
Lot de 20 :     30€00 
Lot de 50 :     65€00 
Lot de 100 : 110€00 

Insigne spécialement édité pour le 
Centenaire de la FNAC 

12€00 

Autocollants : 
  1€50 l’unité 
  2€50 les 3 
12€00 les 10 

Porte-clé avec un jeton 
6€00 

Décembre 2021  


